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Nathalie Dumais Legrand est secrétaire générale du syndicat CFDT
Chimie Energie Centre-Val de Loire depuis septembre 2016. Le Mag
FCE a voulu savoir ce qu’elle pensait et comment elle vivait sa respon-
sabilité six mois après son élection.

MAG FCE : « Nathalie, est-ce que ton
quotidien de secrétaire générale est
conforme à ce que tu imaginais ? »
NATHALIE : « Oui et non. Oui, car je
travaillais en binôme depuis plus d’un
an avant que je ne présente ma candi-
dature et que j’avais eu le temps et 
l’opportunité d’accompagner mon pré-
décesseur. Nous avons visité la quasi-
totalité des sections du syndicat
ensemble, j’ai été associée aux procé-
dures judiciaires, à la gestion adminis-
trative, à l’organisation du quotidien,... 
Et non, car il y a un pas entre regarder
faire et faire soi-même. Finalement, on
ne se rend pas vraiment compte de la
multitude de choses à accomplir et de
décisions à prendre. Je dirais que la
variété des activités s’ajoute à la ri-
chesse des rencontres avec les collectifs,
les militant(e)s et les adhérents.»

MAG FCE : « Quel a été, voire est
encore, ton plus gros challenge 
personnel ?»
NATHALIE : « Le plus difficile pour
moi est d’être à la hauteur des attentes
des collectifs de section et plus globale-
ment de toutes celles et ceux qui vivent
et font vivre la CFDT dans les entre-
prises au jour le jour.
Je sais que souvent je me mets la pression
toute seule, mais avoir la bonne réponse,
être suffisamment disponible, être perti-
nente est un réel enjeu pour moi.»

MAG FCE : « Est-ce plus difficile pour
une femme d’être secrétaire 
générale ? »
NATHALIE : « Pas tant que çà. Je
m’étais dit que, en tant que femme,
avec mes 6 ans de militantisme à la
CFDT, qui plus est, issue des IEG, j’al-
lais devoir en faire deux fois plus que
quelqu’un d’autre. Mais non. Ça va.
Ça se passe bien. Il faut tout de même
dire que le fait d’avoir annoncé ma
candidature au poste de secrétaire gé-
néral plus d’un an avant le congrès,
d’avoir pu faire un tuilage pendant
presque un an et d’être entourée d’un
exécutif très proche, qui me soutient,
a grandement contribué à me faciliter
les choses.»

MAG FCE : « Quels sont tes projets
d’avenir ? »
NATHALIE : « Ils sont au nombre de
trois. Trois axes, trois priorités. En pre-
mier, développer l’influence, la repré-
sentativité et le nombre d’adhérent(e)s
du syndicat. En deuxième, impulser la
mise en œuvre du rapport d’orienta-
tion que nous avons adopté en
congrès. En troisième (mais pas en
dernier pour autant), de poursuivre le
travail engagé dans la mandature pré-
cédente sur la qualité de vie militante.
Cela peut paraître un peu bateau,
mais c’est là le sens de mon engage-
ment. Je suis convaincue que c’est en

passant par le fait de développer la
CFDT, de respecter les décisions des
instances dirigeantes, et en prenant
soin de celles et ceux qui m’ont fait
confiance que le syndicat peut avoir
un avenir autre que théorique ou 
administratif.»

MAG FCE : « Que peut-on te souhai-
ter pour cette mandature ? »
NATHALIE : «Des bras ! Au sein du
conseil et de l’exécutif, nous avons
beaucoup d’idées, plein de projets, l’en-
vie de faire bouger les lignes. Pour au-
tant, ce n’est pas une trentaine de
militants, aussi motivés soient-ils qui
pourront concrétiser nos ambitions.
Souhaitez-moi, souhaitez-nous que de
plus en plus d’élu(e)s et de
mandaté(e)s prennent le temps de sor-
tir de leur entreprise pour participer
aux initiatives du syndicat » • 
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